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Etude de l'impact
sur l'environnement

Mise en consultation
de l'ordonnance federale
«Avant de prendre une decision
sur la planification et la construction

ou la modification d'installations

pouvant affecter sensible-
ment l'environnement, l'autorite
apprecie leur compatibilite avec
les exigences de la protection de
l'environnement; le Conseil
federal designe ces installations.»
C'est ainsi que commence l'article

9 de la loi sur la protection de
l'environnement (LPE), qui pres-
crit l'etude d'impact sur
l'environnement ä des fins de
prevoyance et pour assurer un traitement

global de la question.
Le Departement federal de l'interieur

a ouvert jusqu'ä fin septembre

une consultation sur
l'ordonnance relative ä l'etude de
l'impact sur l'environnement
(OEIE). L'OEIE, qui suppose des
prescriptions concretes dans les
divers domaines de l'environnement,

clöt la serie des ordonnan-
ces importantes du Conseil
föderal decoulant de la loi sur la

protection de l'environnement.
L'ordonnance definit les installations

soumises ä l'etude d'impact,

inclut cette etude dans des
procedures existantes, fixe le
deroulement de l'etude et explicite
les obligations des personnes et
des autorites interessees (ac-
teurs).
Les installations assujetties ä

l'EIE sont definies exhaustive-
ment dans l'ordonnance. II s'agit
principalement de grandes
installations des domaines du transport,

de l'energie, de l'industrie.
de la construction hydraulique,
de la defense nationale, de
l'elimination des dechets, du sport,
du tourisme et des loisirs.
L'EIE etablit si le projet est
conforme aux dispositions de la loi
sur la protection de l'environnement

et aux autres prescriptions
federales relatives ä la protection
de l'environnement, en particulier

dans les domaines de la
protection de la nature et du paysage,

de la protection des eaux, de
la conservation des forets et de la
peche.
Par egard pour l'interet manifeste
dans le public, chacun peut con-
sulter les resultats d'une EIE. La
loi sur la protection de l'environnement

autorise en outre les
organisations nationales ayant
pour but la protection de
l'environnement et dont la creation
remonte ä dix ans au moins ä

recourir contre les decisions
concernant des installations
soumises ä l'EIE. Les organisations
autorisees ä recourir seront desi-

gnees par le Conseil federal.
Enfin, FEIE sert aussi les interets
du requerant. Si le resultat de

l'etude est favorable, le requerant
a la certitude qu'aucun obstacle
sur le plan de la protection de
l'environnement nc s'oppose ä la
realisation de son projet. L'EIE le

protege des mauvais investissements:

lorsque les effets de l'ex¬

ploitation d'une installation sur
l'environnement sont examines
seulement en cours de construction

ou apres la mise en service, la
Situation ne peut souvent etre
sauvee — quand eile le peut! —

que moyennant des palliatifs, in-
comparablement plus onereux
que les mesures de prevention.
L'EIE contribue ä eviter ces frais
suppiementaires.

Reserves de gaz naturei
dans le nord-ouest
de rAUemagne

La catastrophe nucleaire de
Tchernobyl fait repartir d'un seul
bond la grande discussion
energetique. On a constate que dans
le sous-sol au nord-ouest de
l'Allemagne reposaient des reserves
de houille depassant de tres loin
le billion de tonnes. Cependant,
ce charbon est enfoui tres
profondement et ne saurait etre ex-
ploite en recourant aux techniques

actuelles. En revanche, on
peut parfaitement exploiter les
gisements de gaz naturel nes du
degazage de ces charbons.
L'importance de ces gisements pourrait

se situer aux environs de
deux billions de metres cubes ou
plus, soit le triple des gisements
de gaz naturel detectes et exploi-
tes jusqu'ä present en RFA.
II a ete possible, ä la suite de
divers forages ä des profondeurs de
4000-5000 metres, de detecter des
veines de charbon d'une epaisseur

globale de 6 metres ainsi que
des veines de 4 metres ä moins de
4000 metres de profondeur dans
un bassin houiller situe ä une
trentaine de km ä Test de Breme.
Partant de l'exploitation syste-
matique des resultats de forages,
il paratt raisonnable d'estimer les
quantites de charbon enfouies
dans le sous-sol du nord-ouest de
l'Allemagne ä quelque 535
milliards de metres cubes auxquels il
convient encore d'ajouter 265

milliards de metres cubes enfouis
ä de plus grandes profondeurs,
dont la qualite a ete definie ä titre
«speculatif». Au total, une quantite

globale d'environ 800
milliards de metres cubes, qui pour¬

raient correspondre ä environ 1,2
ä 1,3 billion de tonnes de houille.
Quant ä leur pouvoir calorifique,
ces tonnes de houille representent

pres de 10 fois les reserves
mondiales de petrole actuellement

enregistrees et exploitees.
Cependant, du point de vue de
l'economie d'energie, la valeur
de ces gigantesques gisements de
houille s'avere des plus modestes
par rapport aux quantites globales,

vu que 30 millions de tonnes
sont enfouies ä moins de 2000
metres de profondeur, c'est-ä-dire

lä oü on pourrait se les appro-
prier avec les techniques de
l'exploitation miniere. Tous les
autres gisements de houille sont
situes soit ä des profondeurs allant
de 2000 ä 4000 metres, soit pour la

plupart ä des profondeurs depassant

les 5000 metres.
II est momentanement exclu de

pouvoir les exploiter. Ce n'est
qu'au cours du XXT siecle qu'on
pourra decider si l'on entend
exploiter ces gisements, lorsque les

reserves mondiales en petrole
auront serieusement diminue et

que la consommation ne pourra
plus etre compensee par de
nouvelles mises en exploitation. Ce
n'est qu'ä ce moment-lä que
l'application des technologies revo-
lutionnaires dans les gigantesques

reserves energetiques sous
forme de houille pourra s'averer
economiquement rentable par
rapport aux agents energetiques
classiques.

Wagons de marchandises CFF

Brochure format A4, 104 pages,
112 croquis-types et 144 photos.
Envoi contre versement de
Fr. 20.- au c.c.p. 30-4950, Secretariat

general des CFF, Berne.
Au debutdel985,leparcdesCFF
comptait plus de 23000 wagons
de marchandises de quelque
80 types ou variantes differents.
C'est dire l'ampleur de la täche
lorsqu'il s'agit de presenter de
facon claire et concise un tel
materiel.

Le moment choisi est interessant:

en effet, un effort de
rationalisation est entrepris surle plan

***L

Une unile d'exploitation de gaz naturel en Allemagne du nord. (Photo :

INP/dpa.)

international, visant ä ameliorer
la produetivite des wagons. Cela
signifie pour ces prochaines
annees une diminution de la palette
des modeles, au benefice de
types normalises par l'Union
internationale des chemins de fer
(UIC).
Les nouvelles series se caracterisent

par une charge utile et un
volume disponible aecrus ainsi que
par une vitesse limite plus elevee.
Sur ce dernier point, on peut
mentionner que la vitesse usuelle

des trains de marchandises, de
80 km/h jusqu'ici, va etre relevee
ä 100 km/h, voire ä 120 km/h,
pour accelerer le transport des
marchandises face ä la concurrence

routiere et pour mieux
integrer ces trains dans le trafic global.

D'autre part, il est egalement
prevu d'augmenter la charge par
essieu (actuellement 20 tonnes).
Cela signifie la condamnation
sans appel des types anciens,
dont certains datent d'une cen-
taine d'annees!
Cette brochure donne une image
interessante de la concentration
sur des types optimalises, qu'il
s'agisse de wagons specialises
(ferroutage, trains frigorifiques,
transport de produits en vrac,
etc.).
Certes, les trains de marchandises

y perdront en pittoresque ce
qu'ils gagneront en efficacite;
toutefois, la viste de grandes gares

de triage comme Muttenz of-
frira encore de beaux coup d'ceil
ä l'amateur de chemin de fer. La
brochure des CFF lui servira de
guide fort utile, notamment en ce
qui concerne les designations
normalisees communes aux
membres de l'UIC, dont les
codes sont decryptes dans le detail.

Connexion des micros
aux systemes
de telecommunications

par Jack M. Nilles. — Un volume
16 x 24 cm, 200 pages. Editions
Masson, Paris 1986. Prix, broche:
FF 148.-.
Introduction aux techniques de
Communications entre
micro-ordinateurs et autres ordinateurs.
Coneu pour etre un guide pratique

recensant les possibilites de
telecommunications ä base
d'ordinateurs personnels ainsi que
les divers logiciels de communication.

Avec programmes en
Basic.
Ce livre interessera les
ingenieurs (reseaux informatiques,

electronique, telecommunications);

analys';s-program-
meurs; societes de conseils;
etudiants; grand public «micro-
informatique».
Sommaire: 1. L'avenir des
ordinateurs de telecommunication. —

2. Technologie des micro-ordinateurs.

— 3. Les systemes de
telecommunications. — 4.
Interactions entre l'homme et l'ordi-
..ateur. — 5. Materiel necessaire
ä la communication. — 6. Le
materiel ne suffit pas. — 7.

Accroissement des capacites. —

8. Developpement du logiciel. —

9. Reseaux de telecommunication.
— 10. Applications concretes

des reseaux.

B 58



INDUSTRIE ET TECHNIQUE Ingenieurs et architectes suisses n° 14 3 juillet 1986

Incineration des dechets
contamines par la dioxine:
Seveso

Rapport jinal
Le rapport final de la commission
d'experts concernant l'incinera-
tion des dechets contamines par
la dioxine, provenant de Seveso,
a ete presente ä la presse ce
mercredi 11 juin 1986 ä Bäle. Ainsi
prend fin une Operation com-
mencee il y a exaetement trois
ans avec le transport des 41 füts ä

Bäle. La commission d'experts,
instituee par la confederation et
le canton de Bäle-Ville, etait
chargee de preparer ce projet
complexe et de surveiller l'execution

des differentes etapes. Le
rapport final confirme qu'ä
aucun moment de la dioxine n'a ete
decelee dans les fumees emises
par l'installation Ciba-Geigy
pour l'incineration de dechets
speciaux, dans laquelle les
dechets contamines par la dioxine
ont ete incineres il y a environ un
an. Les rejets resultant de
l'incineration, ä savoir les scories et les
eaux residuaires, ne contenaient
pas de traces de dioxine, sinon en
quantites si minimes que ces
rejets purent etre elimines sans
risque. Les dechets contamines par
la dioxine provenant de Seveso
ont ainsi ete incineres ä Bäle sans
que cela representät un danger ni
pour le personnel charge des
Operations ni pour la population.
Pendant pres de trois ans, les
experts sont intervenus dans chacune

des etapes, tels les essais en
laboratoire, les etudes de modeles
et les analyses, le reconditionne-
ment des dechets, les essais
preliminaires et l'incineration principale.

Dans leur rapport, les
experts concluent que, sur la base
des connaissances acquises ä Bäle,

de telles substances toxiques
peuvent etre incinerees sans
risque pour l'homme et l'environnement.

Cela requiert toutefois
une connaissance approfondie
de la composition des dechets, la

preuve par des essais preliminaires
de l'aptitude de l'installation

d'incineration, le contröle des
emissions et la surveillance
permanente de l'installation ainsi
qu'une haute qualification du
personnel charge des Operations.
II s'est av6re qu'il est possible
d'incinerer des substances
toxiques sans porter atteinte ä

l'environnement et donc de contribuer
ä resoudre le probleme de l'elimination

des dechets speciaux. Le
rapport final de la commission
d'experts est de ce fait un document

qui servira encore
longtemps de reference.

Recherches atmospheriques
et decouverte du vide
au XVII1' siecle

Otto von Guericke est decedc le
11 mai 1686 a Hambourg ä l'äge de
84 ans. Ses gravures nous reve-
lent un facies allongc au front
haut, des cheveux longs et une
moustache, attestant d'une per-
sonnc fort sympathique. A l'ctu-

:i\>

El

"T OTTO GUERICKE

de des sciences, il avait ajoute
celle du droit. Ses fonetions de
conseiller de sa ville natale de
Magdebourg lui permettaient de
procederädes experiences physiques

comme violon d'Ingres.
Dans les manuels scolaires, Guericke

fait figure d'inventeur de la
pompe ä air. II lui importait
moins de gonfler ä l'air comprime

des chambres ä air, des bal-
lons et pneumatiques de toute
sorte que de creer le vide. Aussi
les hemispheres de Magdebourg
dont il etait l'inventeur, dont il
avait extrait l'air et que deux che-
vaux atteles n'avaient pas reussi ä

separer, etaient une veritable
Sensation. Ils constituaient la
premiere experience de la technique

du vide, qui de nos jours em-
ploie des milliers de travailleurs
et trouve ses applications jusque
dans l'astronautique moderne.
Otto von Guericke fut le premier
ä determiner le poids de l'air et la
pression atmospherique, premis-
se de la construction ulterieure
du barometre. II etablit que le
son ne se propageait pas dans le
vide, que les charges electriques
de meme pole se repoussaient et
inventa une machine ä electriser
par friction.
A l'oppose d'autres chercheurs
de son epoque, von Guericke
n'entra en confiit avec aucune
autorite clericale ni lai'que, et ses
decouvertes ne cherchaient pas ä

faire naitre une nouvelle image
du monde. Ainsi serait-il peut-
etre tombe dans l'oubli le plus total

dejä s'il n'avait mis un soin
tout particulier ä decrire par le
detail toutes ses experiences et ä

les consigner dans divers ouvrages

publies ä son epoque dejä.

Installation suisse
d'extraction de tritium
au Canada

La premiere installation d'extraction

de tritium utilisee ä des fins
commerciales est en voie d'aehe-
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Installation Sulzer d'extraction de Iriiium pour Onlario Hydro, Canada.
1 Compresseur d'H2
2 Unite ä basse temperature
3 el 5 Colonne de distillation
4 ei 6 Vase de ditente

vement ä Darlington, Canada.
Elle fournira 2 ä 3 kg environ de
tritium pur par annee. Cette
installation fonetionne selon le
procede d'echange catalytique en
phase vapeur, combine avec une
distillation ä basse temperature.
Cette commande avait ete con-
fiee en 1981 ä Sulzer par Ontario
Hydro. L'installation a ete livree
en 1984 sur le lieu de montage.
Une seconde installation, un peu
plus petite, egalement destinee
au Canada, est actuellement en
cours de construction ä Winterthour.

Cependant, celle-ci fonc-
tionnera selon le nouveau
procede d'echange catalytique en
phase liquide, mis au point par
Atomic Energy of Canada. Le
transport de cette installation ä

Chalk River s'est effectue en mai
1986.

L'aquaculture norvegienne
va de l'avant

L'aquaculture norvegienne s'en-
gage continuellement dans de
nouvelles directions portant tant
sur les poissons que sur les
crustaces. La Norvege a la possibilite
d'« elever» 30000 tonnes de
turbot par an si toute l'energie
disponible est mobilisee, declare
M. Terje Kleppe, expert en biolo-
gie marine. II soutient que la
Norvege dispose des ressources
biologiques et techniques necessaires

pour creer des fermes
d'elevage de poissons d'eau
chaude comme le turbot. Des
experiences realisees dans une
installation situee sur la cöte
ouest, et appartenant ä la compagnie

petroliere de l'Etat norvegien

Statoil, ont montre que le
turbot est un poisson resistant.
Dans une ferme d'elevage, il
grandit deux fois plus vite qu'ä
l'etat sauvage, et arrive ä un poids
maximum de 2 ä 3 kg en deux ou
trois ans. Le prix de vente actuel
du turbot est de 13 ä 25 francs par
kg, soit plus cher que celui du
saumon. Les recherches sur
l'elevage du turbot ont rammen-
ce en Norvege en 1980, ä l'Institut
de recherches oceanographiques
d'Austevoll, pres de Bergen.
Dans un autre centre, la production

totale d'alevins a ete l'an
dernier de 10000 tonnes.
Dans l'installation d'Austevoll,
les recherches sur l'elevage de
fletan ont fait de grands progres
dans le courant de l'an passe et
les chercheurs de l'institut ont
reussi ä obtenir deux alevins de
fletan, pour la premiere fois au
monde. Les biologues marins es-
timent que le fletan pourrait etre
produit en grande serie en I'espace

de deux ä cinq ans.
La production de crustaces est
egalement un nouveau potentiel
pour la Norvege et le premier
parc ä huitres devrait entrer en
Operation prochainement ä Val-
lersund, sur la cöte du departement

de Trondelag. Cela rendra
la Norvege auto-suffisante en
huttres et le danger d'importa-
tion d'huitres malades et infes-
tees de parasites sera elimine.
Le president de l'Association des
eieveurs de crustaces estime que
les 12 ä 15 millions d'alevins qui
ont ete elev6s en 1985 permet-

B 59



CONGRES I PRODUITS NOUVEAUX Ingenieurs et architectes suisses n° 14 3 juillet 1986

tront de vendre 10 millions d'hui-
tres, d'un poids total de 750
tonnes, en I'espace de quatre ans.
Bien que les huitres francaises
soient moins cheres en Europe, il
espere que les huitres norvegien-
nes, qui seront les plus propres au
monde, prendront peu ä peu la
place des huitres francaises sur
les marches.
Les perspectives en ce qui
concerne le saumon norvegien ne
sont pas aussi satisfaisantes. On a

constate des parasites dans 27
voies d'eau norvegiennes. La
Direction de l'administration des
ressources naturelles a recemment

prepare un plan d'aetion
pour lequel une somme de 6

millions et demi de francs a ete de-
mandee pour lutter contre ces
parasites. Parmi les mesures que
l'on estime efficaces, citons la
fermeture des echelles ä saumon et
l'emploi du poison appeie rote-
non. Ce programme, qui, selon
les previsions, devrait sauver le

saumon, s'etendra jusqu'en 1990.
La Norvege a l'intention de
developper l'aquaculture et le Ministere

de la peche propose qu'une
Station de recherche soit etablie ä

Tromso, ville consideree comme
le centre national de la formation
specialisee dans le domaine des
pecheries et de la recherche
marine. La Station de recherche
marine sera developpee en deux
etapes, la premiere devant se
terminer en 1990 et offrir la place
necessaire aux etudiants et aux
chercheurs. La phase suivante,
dont la realisation aura lieu entre
1990 et 1995, repondra aux
besoins de l'industrie et des autres
instituts de recherche.

Les capteurs: troisieme
Rencontre franco-suisse

Lyon, 18 et 19 septembre 1986

Des 1980, l'idee d'une collaboration

franco-suisse, en vue
d'animer les echanges entre
universitaires et industriels, est envi-
sagee; aujourd'hui des actions
concretes sont en cours. En mars
1982, une premiere rencontre a

lieu ä Annecy, sur le theme de la

mesure et des capteurs. Une
seconde rencontre a lieu en novembre

1984 ä l'EPFL. Completee par
des visites de laboratoires, eile a

permis d'approfondir les contacts
pris entre chercheurs et industriels.

Cette troisieme rencontre
sur les capteurs sera organisee ä

Lyon par la FSLSE (Fondation
scientifique de Lyon et du sud-
est) avec le CAST (Centre d'ae-
tualisation scientifique et technique)

et l'INSA (Institut national
des sciences appliquees), avec le

concours de la FSRM (Fondation
suisse pour la recherche en
microtechnique), celle-ci agissant
en liaison avec l'EPFL, l'Universite

de Neuchätel et le CSEM
(Centre suisse d'electronique et
de microtechnique SA).
Elle se deroulera dans le cadre de
laXXIIc presentation de materiel
scientifique industriel de l'INSA
(450 exposants, dont 30 % concernes

par les capteurs).
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Cette annee, l'accent sera mis sur
les capteurs fabriques par les
techniques de la micro-electronique,

les capteurs opto-electroni-
ques et ä fibres optiques, et les
capteurs piezo et pyro-electri-
ques; les problemes de formation

seront abordes.
Renseignements: M. Guy Dela-
borde, rue des Moraines 18,1227
Carouge, tel. (022) 43 4010.

Pro Aqua - Pro Vita 86:
Forum sur le transfert
de technologies

Bäle, du 7 au 10 octobre 1986

Dans le cadre du Salon international

des techniques de protection

de l'environnement et de
l'ecologie, Pro Aqua — Pro Vita
86, un forum consacre au theme
du «Transfert de technologies
dans la protection de l'environnement»

sera organise le mardi
7 octobre 1986. Ce forum se

propose de discuter des chances de
l'industrie dans le domaine des
technologies mises en ceuvre
pour proteger l'environnement,
et notamment de l'exportation
du savoir-faire, tres avance en
Suisse gräce aux severes directives

prises en matiere de protection

de l'environnement.
Au programme de cette
manifestation sont inscrits des exposes

de MM. Anton Menth, sur
«Le potentiel et la capacite de la
Suisse», H. R. Schalcher, Swiss
Industrial Development Institute,

sur «La formation de specialistes

pour l'operation et l'entretien

des equipements de protection

de l'environnement» et
Elias Attia, secretaire general de
la Chambre arabo-suisse du
commerce et de l'industrie, sur «La
contribution de la Suisse aux
pays arabes».
Ce forum, qui aura lieu le matin
de lajournee d'ouverture de
l'exposition Pro Aqua — Pro Vita, be-
neficiera de l'interpretation si-
multanee allemand-francais-an-
glais.
Pro Aqua — Pro Vita 86 verra en
outre les journees techniques
suivantes:
— L'air — Vers un air meilleur.
— Leseaux usees —Equipement

complementaire et modernisation

des stations d'epuration.

— L'eau —Risque de contamina-
tion des eaux souterraines par
hydrocarbures chlores et ni-
trates.

— Les dechets — Les nouveaux
defis pour la gestion des
dechets.

— Lebruit — 14c Congres de l'As¬
sociation internationale contre

le bruit (AICB).
Renseignements: Service des
congres, Foire suisse d'echantillons,
case postale, 4021 Bäle, tel. 061/
262020.

Les problemes fondamentaux
du cycle de l'eau en Suisse

Symposium de clöture
du programme national
de recherche

Berne, vendredi 31 octobre 1986

Ces dernieres annees, les specialistes

de la correction des tor-

rents, de l'amenagement des
cours d'eau et de la protection
des eaux ont de plus en plus eu
besoin d'informations sur les
debits extremes des petits cours
d'eau et des rivieres plus importantes,

ainsi que sur le comportement

hydrologique des bassins
versants.
Gräce aux reseaux de mesures du
Service hydrologique national et
de quelques cantons, il existe en
Suisse des donnees sur les debits
de la plupart des grandes rivieres.
Par contre, dans la pratique, on se

trouve souvent confronte ä un
manque de mesures sur les cours
d'eau moins importants, dont le
bassin versant a une surface comprise

entre 1 et 100 km2. On peut
remedier ä cette Situation en mettant

en service de nouvelles
stations ou en developpant des pro¬

cedes permettant d'estimer les
debits sans mesures directes.
Quelques instituts de recherches
ont etudie entre 1982 et 1985 le
Probleme de l'estimation des
debits d'etiage, des debits de crue et
des debits moyens dans le cadre
du Programme de recherche
«Problemes fondamentaux du
cycle de l'eau en Suisse» du
Fonds national suisse pour la
recherche scientifique.
Au cours du colloque de clöture.
les equipes de chercheurs
presenteront les resultats de leurs
travaux ä tous les interesses,
qu'ils viennent de l'administration,

d'entreprises privees ou des
hautes ecoles.
Inscription (jusqu'au 1er octobre
1986): Landeshydrologie und
-geologie. Mlle R. Sinner, 3003
Berne.

Des fenetres qui permettent
de profiter au maximum
de l'energie solaire

Utilisee ä bon escient, l'energie
fournie par les rayons de soleil
qui penetrent dans les chambres
nous permet d'economiser bien
des frais de chauffage. En plein
centre de la ville de Zürich, cette
meme energie solaire est
employee pour la preparation de
l'eau chaude sanitaire d'un bon
nombre de maisons d'habitation
et d'immeubles abritant des
bureaux. En plus de l'isolation contre

le froid, les fenetres peuvent
egalement agir comme de verita-
bles collecteurs solaires. II suffit,
en effet, qu'elles soient munies
de vitres en verre thermique,
double isolant, «Isolar-neutra-
lux-argent». Fabrique dans les
usines Isolar ä Ölten et ä Schwar-
zenbach, ce verre comporte une
mince couche de metal precieux,
ä peine visible. De plus, I'espace
entre les deux vitres est rempli
d'un gaz isolant. La transmission
de chaleur ne depasse pas 1,3 W/
m2K. Par rapport aux vitres
simples, la reduction de la perte de
chaleur par la fenetre peut atteindre

jusqu'ä 80%. Cela permet de
baisser les radiateurs de quelques
degres. La pousse des plantes
vertes sur les bords des fenetres
est stimulee par la temperature
augmentee de la surface des
vitres. Cette chaleur reguliere leur

permetde se developperde facon
optimale. Ne faut-il pas y voir le
signe d'un climat d'habitation
sain et agreable?
Isolar-Glas SA
9536 Schwarzenbach.

Appel automatique
pour la transmission
de donnees

Le dispositif automatique de
seiection ACU 5801 R de Philips est
un appareil permettant ä une
CPU, un contröleur ou un terminal

de selectionner le numero
d'abonne desire et de le trans-
mettre automatiquement par le
reseau telephonique. Les donnees

ä transmettre peuvent etre
codees (ASCII) soit en parallele
(V.25) soit en serie (V.24). ACU
5801 R opere automatiquement
dans les deux sens de communication,

appels entrants ou sor-
tants (photo ci-dessous).
Une application typique de cet
appareil est la transmission
automatique de donnees emanant
des filiales d'une Organisation
aux heures calmes, respectivement

pendant la nuit. Exemples:
stations ä essence ä carte de credit

ou filiales d'organisations
grossistes.

Philips SA, case postale, 8027
Zürich, tel. 01/488 2211.

code*

Dispositif automatique de seiection ACU 5801R.
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